
LE NATURALISTE CANADIEN

vanie et Indiana. Or, sa découverte dans cette partie de

l'Amérique devient un fait important et une addition pré-

cieuse pour la faune canadienne.
Le C. viduus ne se rapproche en aucune manière du

C. Lecontei, Dej., qui se rencontre assez fré uemment dans

nos bois. Sa taille est bien plus considérable ; l'un de mes

spécimens, le J, mesurant un pouce en longueur et l'autre,

la 9, un pouce et un cinquième. Ses élytres sont compara-

tivement plus larges, et son prothorax fortement rebordé.

Sa couleur est noire avec reflets violets très prononcés.

Je les ai capturés tous deux au pied d'une vieille sou-

che, sous les feuilles mortes.
GUSTAvE CHAGNON.

2e clergé
ET L>ÉTUDE DES SCIENCES NATURELLES

Commentant, de la récente Encyclique aux évêques
de France, le passage où N. S.-P. le Pape recommande

d'appliquer-"avec mesure et dans de sages proportions"

-les élèves des Petits et des Grands Séminaires à l'étude des

sciences physiques et naturelles, la Semaine rclig-icuse

de Cambrai fait les importantes considérations que voici :
" Ce minirmum est pour le clergé en général ; mais il

est bon, il est nécessaire que dans le clergé se trouvent
des hommes ayant des connaissances plus approfondies et
plus étendues ; et cela pour bien c'es raisons. Il faudrait que
les catholiques inst-uits s'occupant de travaux scientifiqucs
ne fussent plus abandonnés à eux-mêmes. La plupart
des savants qui consacrent leur existence à des recherches
pénibles sont sincères. Mais par la force des choses, ils
rencontrent des questions mixtes confinant à la philosophie
générale, et par la philosophie à la théologie. S'ils ne
trouvent personne à qui ils puissent demander des éclair.
cissements, ils se forgent à eux-mêmes un système de
conciliation entre leurs théories scientifiques et leurs croyan-
çes religieuses, système fréquemment défectueux.
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